
Un préavis de grève est déposé permettant des débrayages. Lyon, le 13 mars 2018 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Un élargissement du recours au contrat, c’est à 

dire aux contractuels alors qu’ils sont déjà très 

nombreux à l’hôpital et dans toute la fonction 

publique.  C’est la précarité généralisée, les bas 

revenus, du personnel encore plus sous pression, 

et la fin programmée du statut de fonctionnaire. 
 

Une rémunération plus individualisée…dont 

une part de rémunération liée au mérite et à 

l’atteinte des résultats. Il y a déjà la note avec ses 

conséquences sur l’évolution de carrière et la 

prime annuelle. Ce sera le règne du traitement à la 

tête du client et de la compétition généralisée alors 

que la coopération et l’entente entre les différentes 

catégories est indispensable à une bonne prise en 

charge. 
 

Un accompagnement renforcé en matière 

d’évolution de carrière : Traduire par  pousser 

les gens vers la sortie. D’ailleurs le ministre 

Darmanin a renchéri en annonçant un plan de 

départs volontaires. Les salariés du privé savent ce 

que cela veut dire comme chantage. Cela 

permettra d’accélérer encore les restructurations, 

les fermetures prévues dans le cadre des GHT 

(groupements hospitaliers de territoire). Les 

déserts médicaux ont de beaux jours devant eux. 
 

Un dialogue social plus fluide…sur le modèle 

des ordonnances « Travail ». C’est la fin 

programmée des CHSCT et moins de moyens  de 

défense des salariés. 

 

Partout en France les hospitaliers, comme dans les 

EHPAD, font le même constat d’un secteur en 

souffrance majeure dont l’origine est très 

clairement le manque de financement.  
 

La recherche de la rentabilité impacte non 

seulement les conditions de travail mais plus 

largement l’accès aux soins. Le manque de 

moyens humains surtout, matériels et techniques 

et un virage à visée uniquement financière en sont 

les conséquences. Où est le service public de santé 

avec de tels objectifs ? 
 

Les personnels ont mal à leur éthique, ils n’en 

peuvent plus d’être contraints de mal faire leur 

travail. Leur travail c’est soigner, prendre en 

charge, accompagner des personnes. Ce n’est pas 

faire du chiffre ! 
 

Faire du chiffre impose aussi un management 

agressif qui exerce une pression accrue. Le 

personnel à bout se protège comme il peut par des 

arrêts maladie. Certains ne voient pas d’issue à 

leur désarroi et vont jusqu’au suicide. 
 

Pour SUD, avec la plupart des syndicats de la 

fonction publique le 22 mars, mais aussi avec les 

cheminots et d’autres secteurs,  il est 

indispensable de se mobiliser pour imposer 

d’autres choix, un véritable service public. 
 

Toutes et tous en grève et en 

manifestation ! 

 

Jeudi 22 mars 2018 
A l’appel de CGT, FO, SUD, FSU, CFTC, CGC, FA 

Manifestation à Lyon, à 10h30 
De la place Bellecour à la Préfecture 
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2 rue chavanne - 69001 Lyon 

tel : 04 78 30 49 54     

email : sud.crc.rhone@wanadoo.fr 

site : www.sudsantesociaux69.org 

 

Hôpital Public 
Silence…On Ferme ? 

 

Après l’annonce de suppression de 120 000 postes de 

fonctionnaires sur le quinquennat, le gel des salaires, la suspension 

des mesures du protocole PPCR, la réinstauration du jour de 

carence, le gouvernement entend frapper très fort pour dézinguer 

la fonction publique avec 4 chantiers. 

 


